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Mentionnons aussi deux insuccès complets chez deux mala­
des à hérédité nerveuse fort chargée.

La durée du traitement a été en moyenne de 2 à à mois ; en 
général La guérison complète ne demande pas plus de 3 mois.

Ces résultats, aussi remarquables qu’heureux, nous encoura­
gent à préconiser la méthode qui nous les a valus ; méthode 
dont les éléments (bain statique, douches écossaises, douches 
froides, affusions, injections salines, ferrugineux, psychothéra­
pie) ne sont pas nouveaux dans leur individualité, mais dont le 
groupement et l'application judicieuse au traitement de la neu­
rasthénie nous ont paru supérieurs aux méthodes de systéma­
tisation exclusive préconisées par certains auteurs.

(*) M. le professeur Brochu félicite le docteur de Blois de 
son travail très instructif, et corrobore entièrement tout ce 
qu’il vient de dire.

Il est heureux d’ajouter que le traitement préconisé par 
l’auteur est fondamental, puisé aux sources même de l’ensei­
gnement.

Il attache une grande importance au traitement psychique et 
affirme que cette combinaison judicieuse de plusieurs agents 
physiques au traitement de la neurasthénie est excellente. 
C’est l’enseignement d’ailleurs qu’il donne à ses élèves à l’Vni- 
versité Laval.

Les brillants résultats obtenus par cette thérapie physique 
ne sont pas des effets de suggestion comme on se plait si sou­
vent à le dire.

Il a pour sa part traité un grand nombre d’états neurasthé­
niques par le traitement hygiénique et moral avec les douches 
écossaises, les douches froides, les injections de sérum artificiel, 
l’électricité statique, etc., et. dans l’immense majorité des cas. 
ce mode de traitement lui a donné la plus entière satisfaction. 
Même dans les cas de neurasthénie héréditaire, il a employé le 
même traitement avec des résultats surprenants.

(I) Hemnrques de M. le Professeur Brochu, président général du Congrès 
de Québec, séance du 26 juin 1902.


